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Dodier

Un BEbE en cavale

Couleurs : Cerise

RERERTGES

DUPUIS




AH ! cg BRUT ., OU
C'EST | MMELBLE
QUT 5 ECROVLE , OU
C'EST M. BLOCHE
QU DPESCEND 5A
POUTEILLE DE

|’I

f r
C EST PAS DE ! AHH | YOUS POWEL LE VIRE
CHANCE QUE GA M¥E ROSE . CLES BOUTEILLES
ARRVE JusTe- DE GAZ, FAUT TOUIOURS
MENT CE S0TR, QUE GA TOMBE EN PANNE
D QUAND ON FAIT

HEMN M. BLOCHE 4 \
7 r DE LA WBINE )




J& POe ME DEPECHER,
LES MAGASTNS VONT

FERMER .

\

Vwus. iusisinhinnnn

MAe o'geT
JEROME K.IERBME !
QU'EST-CE QUT
TARRVVE , MON

AMT 7.

“j
PURHAN SEif EL !}}lﬂ :
TV A5 PEVANT TO
UN HOMME AUX ABONS .
FIGURE -TOT QU'iL
M' ARRIVE UNE CHOSE
EFFROYARLE

A~ L1111}
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)
|
IES
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J'AT NWITE BABETTE A DINER

m ET MA BOUTENLLE DE
GAZ EST YIDE .




MATS POLRQUOT CEST A CAVSE DE NOTRE ASHOCIATION JE TE RAPPELLE DAILLEVRS QU'EN TA
FERMES-TV 81 | " LES ENFANTS DE LA-BAS 2 ON A UNE MEMBRE ﬁEﬂFA’hﬁR. TA PRESENCE %1%%?5*
TOT CE 50R 7 ﬁ%ﬁfﬁ F ;{E: m; ?fﬁm*zc}ﬂ PENSABLE. A m?gf, VEUX-TU EMBRAGSER -~
NVEL Ui S — “TON EUL 7
) €L DANS TROTS JOURS = bl 'ﬁ
EUH ., OUT. BTEN 5UR / MATS VITE ALORS /

FAUT DIRE , BURHAN ES5T UN GRAND

COEVR. 51 ON LE VABSATT FATRE,

1 ADQ?TERAW TOUS LES ENFANTS
QUL RENCONTRE .

LES ENFANTS
ABANPONNES
GEVLEMENT !/
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PABETTE VA ARRIVER D'UN NGTANT A -
VAUTRE ET RIEN N'EST PRET , /

BONSOIR, MADAME SETF EL DIN .
COMMENT VA LA PETTE FAMILLE 7

PAEN , JEROME - TOUT CE PETT
MONDE VA BIEN . MAI© ON COMMEN -
CE A MANQUER DE PLACE -

On 1L EST LE PETT
FiLLEUL A SON
FARRAN 2




AH | KARM | PETIT CHENAPAN
Je 1 TEeNS ENFMN /

VATS ESSAVER
PE TEe TROWER
UNE BOUTEILLE

0 EST MA POVTENLVE DE GAZ DE RECAANGE, JEROME K.
JEROME , ET 5A16-TV POURQUOT, HUMPF L, JETE LA

ol
T

PAS SEULEMENT L
POWNE 7 AN

e 5uiS TON AMT 7

FARCE QUE JE 5U15 PARRAIN
DU PETT KARIM, ALORS Z

JE VATS TE PIRE : DANS LE QUARTIER i
ON M'A TOVIOURS APPELE ANMED.
T ES LE SEUL FRANGATS A AVOTR
FAIT L'EFFORT DE PRONONCER
CORRECTEMENT MON NOM. BENT
&0FT Lvs-:ﬂfau,aéa%me K JEROME /

AL CEWI-LA L ¢c'EsT VRA QUE C'EST LN
GRAND COEUR. SACRE BOUBOU,VA /




MONTER LA
PAR L MMEL-
D'A

MAIS JEVATS| |
BOVTEILLE

BURHAN A PU
ME DEPANNER,
BLE

OUVERT,

TROWE DE
MAGASIN

VOUS
NAVEZ PAS
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PONSOTR, MADAME | POWEL-
TOVIOURS !

YOUS ME DIRE 51 JERBME.,
EVH » M. BLOCHE HABTTE
TOVIOVRS CET IMMEUBLE
=

TOuT DE MEME,
L ASCENSEUR
CEST BEN

MAS CE SERATT ENCORE
M{EUX ST JE L AVATS

DANS MON PROPRE
™MMEUBLE -




MORG, JEROME | TOVTOURS CEFTE mm'f ,
MANE D'ENTRER CHEZ TOF PAR IPJ
A FENETRE 7.,

AH L TU AS PENSE Hﬁfﬂ'}- M&e QUE., LA PORTE N ETATT PAS FERMEE A GUOi f APRES TOUTES CES ANNEES, TU

AU GAZ, C'EST Qu 'esT-CE QUE| | CLE , ALORS JE ME S5 PERMIS NE VAS PAS RECOMMENCER A AMENER
BiEN . U FAS D'ENTRER A/EC CHARLOTTE .. TES CONQUETES T¢I [ ON N'EST PLUS
\ A7 | [~ A L'EPOQUE DE LA FAC, LA | ET FUiS

'

DE TOUTE FAGON,CE S0IR CEST M-
PoOBSIBLE [ C'EGT MON ANNWVERSAIRE
7 J'ATENDPS QUELQU'UN [

X
CHARLSTTE 7/ =1
T 1Y )\
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AH,NON/MARTIN/ 72
TIARRETE TOUT DE SUTTE . 51
C'esT POUR DE L ARGENT,

JE NE PEVX PAS /

cARIOTTE , e TE Presente aerdve, ) (1 Fue 7| | reM ) JEROvE Jg.,
UN ANCIEN COPAIN DE FAC .. JEROME, W1 | davrais uN service

NOICT CHARLOTTE , MA FiLLE / A TE PEMANDER ,

MA FEMME! LA MAMAN
DE LA PETTE .

5A MAMANT AU L, ET ELLE
N'EST PAS AVECTOT 7

NON NOn ! C'EST ) AuBON ! Excuse-MOT) | |ORNON ! Tu SA1S, JEROME .S
BEAUCOUP PLUS MATe J'ETAIS TELLE - BEAVCOUP CHANGE . SURTOVT
GRAVE QUE GA | /' MENT Wagive A Tes DEAVIS MA RENCONTRE
PDETES DE J8V ,, AU AVEC TOABELLE .
FAIT [ TU ES TOUIOVRS

ALEST JOVEVR 7

1> e .
; 'SR o o
ai | el | :'

[ ]

JE.. JE SUIS DESOLE,
MARTIN , JE NE A5 PAS
QUOT TE DIRE-. CEwCEST .
LA PREMERE FOB QUEL 23

| GA M'ARRVE CE GEN
DE SITUATION |

|
HUM j,rn HuHUH {.ﬂl E'T EGM“E'NTIH EHFiN "'m!
COMMENT GA 5'EST PASSE 2 e
1‘ 1 -
AU VOLANT
DE MA
VOITURE L.

UNE
EXPLOSION L,

\ [
UNE EXPLOSON 7 \ |




LE GRAND CHEF VEUT RENTRER .1L
DIT QUE L' IN DE NOUS DEpPX DOTT RES-
TER LA TOUTE LA NUIT AU CAS Ou

ALORS, LE CHAT 7148 LN
PIRT CREVX 7 ET TON MATTRE
QUi N'EST PAS LA POUR TE
DONNER A BECQUETER ..
ATIENDS L JE VAIS
T' OUWRIR UNE

BPOTE ...

11



ﬁé“‘é}‘g ff-ﬁ SIMPLE ~ mu% LE HAC Eru% 55‘}1 _\.{_nrefraéﬁ
COMMENT TE REVIENS AV PIED DU LT, 1L YA TOV

MATERIEL DE SURVIE DU B :

REMERCIER /(G

w\“-
R

BIBERON, LAIT EN POUDRE,
CGUE'HE&‘E.TGHJ

gnvaisl, \ 1 NI I |
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C'EST ECRIT SUR LA BOITE .
DE TouTE FAGON ,dE TE
TELEPHONERAT . ALLEZ !
TCHAOLw AR ! AU BAT /
PON ANNIVERSATRE- |

i )=

GA, POUR DE JOVES PETITES
4 FESSES | CE S5ONT DE JOUES 4

PETTES FECSES |
1'1
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|
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_ |
AH /
BABETTE |
T TOMeES /
BAiEN.TU VAS
FOUVOTR

M! ATDER
TV AS DEJA
PREPARE
UN BABERON

.

\
———

f I QU 'Eﬂe’rﬂ Tu T8
'BES CE QUE | | souviens
N I L EeeT PE MARTIN,

\h QUE LE COPAIN
GA D QUE 1’ AVAS

A LA FAC 2.
EH BiEN,
L' EST A
FiLLE .

O'EST LA

PETTE

CHARLOTE

A

LEEID PORTE DE L'TMMEUBLE .,

MARTIN ! C'EST GA L c'esr
WT GUT M'A BOUSCULEE A LA
JE ME

el PioA BiEN
1 QUE J AVATS
PEJA VU

ALORS COMME GA, APRES TOUTES CES
ANNEES , TL DEBARQUE SANS PREVENTR
TE REFLE SON BEBE ET TOT, TU NE

BRONCHES PAS L POVRGVOT 7 QU'EST-
CE QuU'L A B1EN PU TE RACONTER 7

OR ! ¢'EST UNE HISTOIRE
TNVRASEMBLABLE /

[HARLOTTE,
ARRETE DE
REMVER,
51T
PLAT !

L A DEUX WEURS A SES TROUSSES,
PES JUMEAUX QUT TRAVAILLENT POUR
OMAR KRATTER ou KHATTAS ..,

KHATTA® . CE NOM ME
\ DIT QUEVQUE (HOSE.,,

BEN OUT ! C'EST CE MILLTARDATRE QUT
POSSEDE JE NE SAS PLUS COMBIEN
PE MABONS DE JEUX ET AUTRES CER-
CLES PRIVES. PANG LE MILTELL TL BST
SUYRNOMME. 'LE CHEIKH ¥ .

AULET QUEL

RAPFPORT _

AVEL MARTIN
ET 5A PEGTE
CRARLOTE 7

y,
. —
A

B
e P
TR, S,

ECOUTE . 3& NAT PAS TOUT COMPRIS -TL
M'A PARLE DE CASTNOS, DE BLANCHT -
MENT D'ARGENT DE LA DROGUE, ET DE
FINANCEMENT DE CAMPAGNES ELECTO-
RALES - 1L A , SEMBLE-T-1L ENTREPRIS
UNE SERIE D'ARTICLES LA-DESSUS -

OUT ! D'ATLLEVURS, JE NE PEN
QUE CA POLVATT ETRE LN M

15 PAS
ER

Ausat DANGEREUX . HA VOTTURE A
ETE PIECEE ET 5A FEMME EST

MORTE DANS L'ACCTDENT,

JE DO GARDER L'ENFANT LE TEMPS
QUE MARTIN BE FASSE REMETTRE
LA DERNTERE PREWE QUT LUT
PERMETTRA DE BOVUCLER 50N POSSIER

1L RISQUE GROS DANS CETIE AFFATRE.

\ PAWRE PETITE CHARLOTTE /




GAY EST . /
ELLE S'EST
ENDORMIE .

AHouw 13
UNE SURPRISE POUR TO

UNE SURPRISE /7
57 JE
M’ ATTENDATS s‘ F'

“’“%5
-

e

—
a

S —

ST e -
! I__.'.."!__;-.;;—;'.__._-_'-' o ':::t 1" -

QU'EST-CE QUE GA
PEUT BiEN BETRE 7,

ME

ovelLiAe. T'AT

“\\vé

| UN REPONDEUR /1, enrecistre Lee vessaces
DES GENS QUI APPELLENT PENDANT TON ABSENCE -

OWL AW OUT /., BTEN /TRES BIEN L
'JE T ‘J E'N R\EUATE AU&] P

QV "'ON SE DeEPECH
DE SERVICE CETTE NVIT.

BON ! §'A COMPRIS ,

LATSSE -MOT FAIRE ! JE
VATS L INSTALLER . 1L FAUT
ENETE
RAPPELLE QUE JE 5U15

JEROME./ ce n'est pas N
R | L asl
REPONDEUR TELEFHGHIQUE -

ON PASSE A TABLE TOUT DE
SUTTE. MON CANARD A L D‘RANGE.
DOIT ERE CuiT .

MATS, JEROME /.,
SONT LE& ORAN &Es 7

EH &ieN [ C'ESTA-TIRE QUE,,

J'AVATS UNE SUPER RECETTE
TJE. mHARD L ORANGE,
My, MATS JE N'AT FA&WWE:‘
D WNEEE:
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ALORS, J AT TMPROVTS

p' ATLLEURS , JE N ‘Al P@s TROUWE DE CANARD NON PLUS
DEVANT TOT UNE SUPERBE PINT

PABETTE MA CHERIE, T Aﬁ
ADE AUX ABRICOTE
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N VAGAZOND | |
UF! LM A PATT
D PEUR ,CET ABRUTY

—

SV viteo, over !
&/ Z'AVRIEL PAS
UNE PIECE OV

DEUX 7 CEGTPAS

SEULEMENT

POUR POIRE,

C'EST POUR

OUBLIER AUSST,

- -

e
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! TieNs ! PourQuOi PAS 7., 3'AT PEUT-
MEME MIEUX A TE PROPOSER .




MATS

QU'EST-
CE QUE
Ty VEUX,

QU'EST-
CE QUE
Y VEUX
A LA FiN

cvarLOTE /7
¢

i EST TROTS HEURES DU MATIN ,JE NAT
PAS FERME L'CETL DE LA NUTT MATS JE
SU(S CALME w CALME , FORT ET LUCTDE

JE T'AT DESA
CHANGEE CIN®
FO1S ,TU NE
VEUX PAS DE
1ON BIBERON

ET JE T'Ai
CHANTE
TOuTES LES
PERCEUSES
QUE JE
CONNATS.
ALORS
PIS-MO1
CLATREMENT
Ce Que
Tv VEux /

Jg 8U1S CALME

JE ~SUIS-

MAPAME ROSE w
AU SECOURS L,

L]

&
E:l
3

=

a
-
L
-
#
=,

[

e

]
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| ELLE NE VEUT PAS SE CALMER , MA® QU'EST-CE aubﬂ_ f:?uo'i’! vous N'ALLEZ PAS |
|POURRAIT FAITRE POUR QU'ELLE &' ARRETE DE PLEURERS DROGLER CE PETT ETRE

BT S ON APPELAIT UN MEDECIN 7 PEUT-
ETRE QU'UN PETT 2OMNIFERE 7.,

NON /NON ! CE SERATT
POUR MOY ,LE SOMNIFERE.,

—

J’Ai UNE iDEE]Y  MavaME ZEWDA 7/ QuE FOUR-

ET ENCORE ! PAS TOUT A FAITLCES DERNIERS TEMPS,

ET 51 ON RAIT- ELLE FARE DE PLUS 7 BLLE ELLE A CONNU QUELQUES PETITS TROVBLES DE VISION.
FATSATT APPEL N'A GAMATS EU D ENFANT ET ALORS, ELLE A DECIDE DE DWVERSIFIER SES ACTIVITES.
A MADAME ELLE N'EST PAS MEDECIN. ELLE ELLE APPREND A SOIGNER PAR HYPNOGE .

ZELDA 7/, EST VOYANTE EXTRALUCIDE -

‘-& l._. .
ool

MADAME ZELDA / comvent | | DES TRouBLES DE VisioN PEUT-ETRe, | | LE BEAU Bé@é J Lsse1-
AVEZ-VOUS DEVINE 7 MADAME MATS JE NE SUTS PAS SOURDE [ MOT DEVINER / C'EST UN GARGON,
ROSE ME PARLAIT A L'INSTANT DE | | C'EST QUOI, CES HURLEMENTS 7. EVIDEMMENT [ JE NE ME TROMPE

VOS TROUBLES DE VISION 4 JAMAIE SUR LE SEXE DES BEBES.
. ET COMMENT &' APPELLE-T-TL. 7

=
|

EWH L.CRARLOTTE /

DROLE DE NOM POUR UN GARGON / REGARDEZ | | GUILi-SUiLi-GUILT MONSTEUR /.| | AW BEN GA m CEST
g1l £6T MIGNON CE PETIT BONHOMME AVEL GUTLI - SUILI-GUILT MADAME 4, BEAU L HYPNOSE /
- SES BONNES BROSRES JOUES ROUGES o ET POUF - PAF-PiF SUR LE PIF /
CE PETIT NEZ EN TROMPEWTE 7,.C EST A QUi
GA, MADAME 7 C EST A CE MIGNON PETT BON -
HOMME AUX BONNES GROSBES JOUES ROUGES,
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LE LENDEMAIN ,DANS LA SOIREE.,,

1

[a1

-




NON /NON , Je. NE PEUX PAS RESISTER |
C EST PLUS FORT QUE MO 1.,

ml [l

L“é_,“"“‘“ =

3'A TROP ENVIE DE TESTER CE REFONDEUR,
JE VAIS ME TELEPHONER |

)

ALLD ! iErbme 71T MARTN ! pie pone, T
E5T SRATINE TON MESSASE .l NE FAUT PAS
ETRe PRESSE .. ET JE LE SUTS [ ALORS,
VOILA COMMENT JE VOIS LES CHOSES

20

"rUTm TUT.III ,J E‘J:JMHIE-NT ﬁm cA
0T T SONNE OCCUPE
CHEZ M{::;; T;Ttl'y ¢
PERSONNE VRTANT .
MAIS NON ! ig suis
PETE L C EST UN MESSA-
GE ! QUELQU'UN EST EN
TRAIN DE ME TELEPHONER,

N e
TEEL
Fl
oo '
|-j d g
H K

[\, A PAS UNINSTANT A PERDRE L 4|3

UN MESSAGE L VITE ! TL Ny ;

]

ET SURTOUT NE CHERCHE PAS A COMPRENDRE ET
SUTe BIEN MES TNSTRUCTIONS A LA LETTRE /
[H;Fc j ETF* BTPIH&TFIH




MMH . VOYONS &1 JE ME RAPPELLE BIEN
LES INDICATIONS DE MARTIN: 18 HEURES
PRECISES, LIMETIERE MONTMARTRE
SUR LA WEJE DE wEUH,., LA TOMBE DE

AHL C'E5T QUELQU'UN DE
CONNU , MINCE . C EST

TRoP BETE. E VAT SUR
LE BOUT DE LA LANGUE .~

Y SURTOUT, NE CHERCHE PAS A
LOMPRENDRE.! PEPOSE LE
BEBPE ET ELOTGNE -TOi S4N5
TE RETOURNER - 1L EN VA PE
NOTRE SBECURITE A TOUS
LES TROS , " CE SONT SES
PROPRES TERMES,

L EN A DE PONNES , TON
PERE / ENFIN BON.

3 ESPERE QU'TL SAJT CE
Qu 'L FAIT.J OBES.
JE M 'ELOIGNE ,,

- |||"¢|'--! :::

h
Ty
e

romeo !
TV ENTENDS 7

"2 |



ALLONS L ALLOWS [ NE TN -
QUIETE 7A%, CHARLOTTE /

JE FATSAS SEULEMENT
E;EME'LAHT VE H}Eﬂ ALLER.

ARRETE DE PLEURER |
Je T'eN PRIE L TON
TAFA VA VENTR TE
CHERCHER TOUT
DE SUTTE .

QU 'EST-CE QUE TU FA® AVEC CE BEBE
SUR LA TOMBE D'ALEXANDRE DUMAS 7

1L ME SEMBLATT
BIEN QU'ON S ETAIT
BOVRE. DE TOMBE .

POURTANT, LE PATRON A BiEN DIT
LB ZOlA. J'CROIS MEME QU'IL

A PARLE D'UN DE SES BOVQUING ¢
_ LES TRO6 MOUSQUETAIRES .

LES TROS
MOUSQUETAIRES 7
PE ZO0LA 7
Tu ES 8UR 7

ALORS TO1 /
T'E5 SRAVE »
PALZAL ,C'EST
L'AUTEUR DE

GERMINAL ,
EH /] PAUV 'NAZE

C EesT
LA G
DANS LES NOME ,

EH, MAS ?ﬁ w

LAVIRE ZOVLOU,
Ui 8 EAT PLANTE

CERMINAL [ tesT ¢l

c'esT CE MOT-LA QU'A TIT
LE PATRON . EMILE ZOLA ,
L'AUTEUR DE GERMINAL.

ON ETAIT
SUR LA
BONNE
TOMBE .

22

C'EST PAS
DE BALZAC
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ACCROCHE -TO!
CHARLCTTE /

I/  ATIENDS !
[ 1L A LATOSE
TOMBER SON
FORTEFEVILLE.
JE FAIS
L'IN ARE
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ALLEZ- | LE 1O
PI'GAI-I-E o&ﬁmmhm’

(//’/’N

[ 1] [ Lk Il
COMMENT VEUX-Tu QU 'ON VES SEME I\ I::‘" i nm
&1 TU N' ARRETES PAS ‘DE FI—EURE.R 4 NN ca gt

r 1 muml' 1 G

)‘ ”~ ‘J' ‘]I]' 1“'1

?}1."" J]IF'I M,IIH
o TAl

PON 5&&&-,{
op VA-IE
i‘-:'.'o' cE FOuTV

i

J1 L] )~

9

PRENDS oy s

DEPECHE ~TO7 !
ON N'A PAS Tou-

ET FGUE@UGI¢
FAS L INVERSE 7

CALME /
UNE DEUSION, e
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PENDANT CE TEMPS . [B

" T

1 [

JUSTEMENT,
A
CEVLE QUE
J ALLATS

" CHARLOTTE
JE T'eN PRIE,
FATS rROT




M. LE DIRECTEUR | gEEEMETfEi
MOT PE VOUS PR NTER
MATTRE MEIHO-&cTESY
FONDATEUR DE LA PRE«&‘T“-
GEVSE ECOLE DE-JUPO DE
KYOTO - ACTUELLEMENT EN
TOURNEE EN EURQOPE
AVEC, TRENTE DE SES
MEILLEURS ELEVES,

ETABUSSEMENT UneE

L A PRIS PAR
\A , A DROVTE /

C'EST UN TMMENSE
HONNEUR POUR MO
D'AUVEILLIR DANS CET

DES PLUS EMINENTES

PERSONNALTTES PE CE

GRAND FAYS Qu EST
LE JAFON -

L EST ENTRE DANS LA POTTE! ON
VE TIEENT. BONZ L YEN A UN DE

NOUS DEUX G:-u' DE L' ENTREE
PENDANT QUE dE TELEFHDHE Au
PﬁTROH GATEVA 7

--.._1_-:-:-—

_i.

. ﬂ‘xﬁn rs ;
f

W4 A

1

3333

._ “‘fﬁ :if 4.,;' ;

.T « U PEUX

~,;ﬂ'

D' AVOIR e

h-»@

DOUCEMENT?
x&E HE SUTS PAS SUR

"f ' EST PAS BON D'ETRE SURESTIME COMME LE JADE,
AMi DIRECTEULR , CAR CE QUi EST PRECIEUX A POUR
ORIGINE CE QUT A PEU DE VALEUR ET CE Qui EST
ELEVE EST FONDE SUR CE QU1 EST BAS /|

EUH ., HUM | PARFAITTEMENT /PARFATTEMENT L

£ 3
g.
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MMH 7., OD GA 7. LE NEW BVE “OK/ JE
VOUS BNOIE DES HOMMES EN RENFORT.

CHARLOTTE !

S U POWAS

T ARRETER

DE PLEVRER
PEUX

AIE L UN,., DN |
PLACARD A

UN TYPE A LUNETTES AVEC UN MOUFFLET DANS LE
BRAS 7 Oui £ J'AT VU QUELQUE CHOSE DANS CE G0iT
LA . GA SE DIRIGEATT VERS LE FOND DE LA SALLE--

% 5ONT TOVIoURS
SUR NO& TALONS [/

UNE 165U L 0 EST BiEN LE
DIABLE 51 JE NE TROWE PAS
UNE 165VE AVEC TOUTES
ces FORTES ,

Alg! ud _
PLACARD A

MATERIELS
I

CHARLOTE !
JE T'ed
SUPPLIE /
1A DEJA
AseEl DE
PROBLEMES




T AKS
RASON,
UVRSUVLA /
o ETATENT
BiEN Dgg
CRIS
PERE.

MAS NON ,TDIOT. ON PARLAIT DE

LE BEBE-LA.CEST UN GARGON
OV UNE FLLE 7

EUH W BST
UNE FILLE .
ELLE SAPPELLE
[ CHARLOTE.

&
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2oVRVIVE 7 Tiens

El QU EST- , DEUX HOMMES . DES TUEURS ,

(2 QU'TL PATT PONC / ET PAR QUi 7 JE NE LES CONNATS PAS |/

\A ,CE GRAND DES JUMBAUX AVEC UNE

N (P

S5 '

ov s .

MENER LN Y
EBE ., B g 00 80 \5 .

JE i
EH BiEN
VOILA SJE.
JE &Pie
TOURSVIVI,

DES JUMEAUX / UNE SALE ‘lﬁ‘ﬂi AP 57 ON CONNAIT DES T
ERE 5ALES MALADES DUIo
LES FRERES METASTASE / AR ) e
- V T PARLES . ?%?F' S%H

77
/

VOUS LES
CONNATSSEZ

_r YRENDRATS LES PORTES DE PROITE

FE - -
.'\ - Il oVt ! fOVRQVOT MO '7" POURQUOT JE
" ET TO7 CELVES DE GAUCKE 7




EH, BEAUTE / ON CHERCHE VN
TPE A LUNETTES AVEC UN
MOUFLET DANS LES BPRASL.
TV NE LAURATS PAS W p
PAR WASARD 7

DESOLE |, CHERT ! LES o~ )
MOUFVETS, ' EST }= pre==
PAS LE GENRE DE

REGARPE CE QUE J'A1 TROWE
VA 6005 LA TABLE /

MERCT , MESDEMOISELLES .
MILE FOie MERCT /

C'EYT BiEN,
CHARLOTTE
TV N'AS PA%




PAS CHINETOGUE , AMTS QUi PARTAGEL
L& MEME VIGAGE , SAPONATS | SE 5Ui5
JAPONAS . ET

PANS MON FAYS

UNE TRES AN -

CIENNE COUTUME

PEMEURE “Top-

JOURS VIVACE :

ELLE S' APPELLE

OR, VOVS OCCVPE -TO1 DU MICROBE .
M AVEL PENDANT QUE JE TENS VES T MEROREL
BOUSOVLE, AUTRES EN RESPECT . AMT 2 JATONAIS 7 ..

E5PECE DE
\_‘IE’ UIATé (L




£W) LA | REGARDEZ ! LE TWPE A LUNETTES,
AVEL LE 2EPE DANS LES BRAS .

BON . LES TOURBTES ,DE
VAR /. ON A A FARE ,

b

- Iwm' q -

AN
. .

CAR LE SAGE DIt "L N'Y A PIRE
MALHEVR QUE DE 5E FATRE UN
BNNEMI A LA LEGERE , ”

AMTS, NOUS AVONS
SACGNE ET NOUS
AVONS PERDU EN
MEME TEMPS
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CE QUIS'EST )
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ET COMMENT ON VA FATRE MAINTENANT POUR
LE RETROWER , PANDE D'ABRUTIS 7 HEIN 7
COMMENT ON VA FATRE 7

ECHAPPE 7 MAS COMMENT Z
T EST CEINTURE NORE
OE VDO OV QUaT 7
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LA FERME TOT . (ST MON JOUR PE BONTE ! J& LU
- REMETS
QUINZE
SECONDES ,

C'EST PAS jusTe!

ON AVATT DT QUINZE
SECONDES. QUINZE
©ECONDES , C'EST
G:uszr&EmuDEa

gt Ay
LLERI
out 77, ALLeL [
107, CRACHE-LA |
TON DEE [

DANS LE CIMETIERE , 1L A PERDU ,
SON PORTEFEVILLE . SON ADRESSE
EST PEUT-ETRE DPEDANS /!

L' EGARER
PENDANT LA

POVRSUTTE

GAVAI A
LA MONNATE
FOUR b

TCKET DE
METRO.

JEROME K. JEROME BLOCHE L DROLE DE NOM ! VOYONS
Ol L HABITE .. 59 RUE FRANCCEUR .POMMAGE QU'TL WA
PAS AUSST PERDU SES CLES . ON AURAIT BAGNE DU TEMPS.

B0 F

=AY

EUH ., NON ROMEQ. weN A
FELICTTATIONS, | PATRON / MO, ALORS [Ty PRENDS
JULiEN [ A Cest ROMEG ! | DES INFTATIVES
O, MAINTENANT




JE spis
BON POUR
LA PALADE

EN LATTENDANT,
FOVILLEZ UN PEU
ET WTERROGEZ

J e, W
1 -
P oo

el = .j
il :i #} e O

A

CEST UN
REPONDVEUR .

QUOT 7/ MAS Qu'EST-CE QuU'TL
RACONTE 7 DE QUOT 1L PARLE 7
JAMAT®S ENTENDU UN MESSAGE

PAREIL [ ENFIN, PON J TL N'B&T
PAS CHEL LUT. VOUS POWEZ Y ALLER.

S0ON REFONDEVR
ON NE SATT

JAMATS |,

Ap o J LE METRO [ 3'AT
U M ASS50UPTR . PAULWWRE
PETITE CHARLOTTE / NE
PLEURE PLUS ,ON VA
RENTRER A 1A MATSON ,
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AL, JEROME | Tl MARTIN ! Dis DONC, 1L
EST GRATINE, TON MESSAGE . 1L NE FAUT =/
745 ETRE PRESSE , ET JE LE 5U75. ALORS =
VOTLA COMMENT JE VOIS ES CHOSES ,,

o] BT
"',,. H1

SURTOUT, NE
CHERCHE FPAS A
COMPRENDRE ET
sus BiEN MES
r  WESTRUCTTONS
ih, A LA LETTRE

-TiP-

TP-TiP-TiP- 840 - JEROME ! C'EST BABETTE. I AT BIEN

FPEVR QUE TON MESSAGE 50T UN PEL LONG ET COM -

PLIQUE . TOUCHANT QUAND MEME . iE TE FAIS PLETN DE

GROS BioOus FARW MON PETT DETECTIVE PREFERE.
GLTG - ‘TTP- |

*p-Tip-Tip- CLIC - serdme ] ceaT
ENCORE MOT,PABETTE., dE SuUis A

ORLY, ET DEVINE QUi JE VIiENS
DE VOIR TRAVERSER LE HALL /
TON AMi MARTIN /

L A UNE VALTGE A LA MATN , MATS JE NE
VOT6 PAS SON BEBRE -JE NE SA® PAS
QUOT FATRE. BON ! JE VAT VOIR. IE TE
RAPPELLE DANS UNE DEMI-HEURE -
GLTO - T‘P' TTF‘T‘P -




QU'EST-CE QUE

AH ,CHARLOTTE L
J'AIME QUAND

il

"\

e
A=,

JE NE ME SOUVIENS PAs D AVOIR
LATGSE LA LUMIERE AUWUMEE

EN PARTANT .

OUF! &H BN EROME K, JEROME [
LE PAQUET ! EUH.. 1CT,C'EST TON AMT BURKAN
RAPPELLE QUE NOTRE PETITE FETE ANNVELLE A LiEU CE SOIR AU
. C'EST UNE SALLE DE BOXE QUI APPARTIENT
A UN AMT SENEGALATS , LUT AUSST MEMBRE BIENFATTEUR DE NOTRE
ASSOCTATION "LES ENFANTS DE LWA-BAS ', ALORS Je COMPTE SUR
TOT ,HEIN'] CE H601R , A PARTIR DE 20 HEURES .

144, RUE DES LLOYS

@RUESTION MESSAGE TV AS MBS

&g €, PIN. T &

7 A

Al MATS [ TU NE SATS PAS LA METLLEURE [
L' AUTRE SOIR , LE COUSCOUS, EH BIEN ON
L'A MANGE FROID. TU VENAIS A PEINE DE
PARTIR AVEC MA BOUTEILLE DE RELHANGE
QUE JE SUTS TOMBE EN PANNE DE ©AZ.

J' ESPERE QUE TON CANARD A L'ORANGE
ETATT BieN CUTT AV MOINS .

!y
CANARD A
VORANGE 7

&
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FATT CHEZ MO, CELUI-
ON PORTEFEUVILLE /

M

Qu'EST- CE QUE JE VATE FATRE 7
JE N'AT MEME PLUS LES ClLES DE
CHEZ BAPETE. TL FAUT TROWER
UNE SOLUTION VTTE | AVANT
@RU'ELLE 5E REVE(LLE .

BURHAN . LUT POVRRA M'AIDER

1L A PARLE D'VNE SALLE DE

BOXE ,RUE DES CLOYS . C EST
DANS LE QUARTIER .




AMI L MATS 17 Tu AS
ADOPTE LN ENFANT 7

ERAME K. JerEMeE , Mo

Al [ g5 VOILA /
J'AT FATILLT
LES RATER .

f 1! VA SALLE DE
= BOXE ., C EST .
.ﬁi lC-'T # |
| .
i
" f
Tl BOXE |
iy B | 4AILE RAYMDMD LORAS -
— oy :: r;-l_
\

T'E5 VNE POURRITURE , MARTIN . TU AS ESSAYE DE ME
ROULER . TV VAS SALEMENT LE RECRETTER . OUATS /

ma!&'qompﬂﬁms PAS CE QUI A PU SE PASSER,ITE
JURE - TU M CONNATS , OMAR .J'SUIS UN TYPE REGLD

T A 4

BPURHAN . 1L M'ARRIVE UNE HISTOTRE TNVRAISEM -
BLABLE. (HARLOTTE , QUi EST LA FiLLE DE MARTIN,
PONT LA FEMME TSABELLE A ETE TUEE DANG

L EXPLOSION DE SA VOTTURE , EST MENACEE PAR
DES JUMEBAUX QUi M'ONT COURU APRES PENDANT
TOUTE LA SOTREE APRES M'AVOTR DEROBE
MON PORTEFEUILLE ET MES CLES . TLS SE SONT
INTRODVITS CHEZ MOT ET ONT BECOUTE MON
REPONDELR , CELUT QUE BABETTE M'A OFFERT
POUR MON ANNIVERSAIRE ,ET C'EST COMME GA
QUE MOT AUSST, PAR LA FENETRE ,J3 AT Pu
ENTENDRE TOM MESSAGE ET QUE ME VOICT [/

OuT_ouT, JEROME K-
JEROME , OUT f CALME -
TOT. ON VA COMMENCER
PAR S OCCUPER DE
LA PET\TE _




ALORS, BURKAN,TU Viens 7
ON VA ANNONCER LE NOM
DU NOWEAL PRESIDENT
DANS DN INSTANT .

P

o

‘1-
! n{‘]

I ARRIVE ! TU vOI8 CETME
PORTE AL FOND DV COULOIR,
JERDOME K. JERDME 7 C'EST
LA NURSERY . MA FEMME
5' OCLUPERA DE VA PETITE.

ALD 7 1ci ROMEO.
C EST VOUS , PATRON E___,

ramim  Wj

= | /
=

AT
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QUi VEVX-TU QUE CE SOTT,

MBECILE 7 T\ ME TELE -

PHONES DANS MA VOTTURE.
QUE SE PASSE-T-1L 1

W E‘;:&-T A PROPOS DU TYPE
QU'ON CHERCHE . JE SATS
OU ON PEUT LE TROWER .
L EST ATTENDU DANS UNE
SALLE DE BOXE ,RUE DES
CLOYS . UNE ASSORTATION
QUi TTENT UNE REUNION.
EUH .. VOYONS ; "LES ENFANTS
m“L'E'i ENFAWE FIr '&I

W
LES ENFANTS DE LA-
PAS 7/ LA REUNTON
ANNVELLE ! J'AVvATS
COMPLETEMENT OUBLIE. /
BON [ RAPPELLE - MOT
L'ADRESSE ET ATTENDS -
NOUS LA- BAS | MATS
SURTOVT, PAS D'INITATVE
EN L ABSENCE DE TON
FRERE, D'ACCORD 7/

-

LA-BAS 7 VIENT D'ELTRE SON NOUVEAU
PRESIDENT EN LA PERSONNE DE 0/ ¢

NOTRE ASSOCIATION D/ASSISTANCE ET DAIDE AUX
ENFANTS ABANOCONNES ‘' LES ENFANTS DE

/
lliN &




PAS D'INITTATIVE ./ PAS DINITIATIVE . JUVIEN
FAR-CT . JULIEN PAR-L
POUR JULIEN . JE VATS LEUR MONTRER , MOT,
| QUi B5T L IMBELILE DE LA FAMILLE [

™ i o

LT N'Y ENA QuE

W

PONNEZ , JEROME £ JE VATS CHANGER VOTRE CHARMANT Beed )

LATSSEL ,MME SEF EL DIN L2 vas L
FATRE , 3'AT V' RABTTUDE ,, DEF?H' 5 HLTERE:: /

Tens [ CA ME
RAPPELLE
“TOuT A coupP
CQWE JE N'AT
TAS BEAVCOVP
DORMT VA NUIT
Dﬁﬁnigﬁé‘ Py

PON / {E VATS COMMENCER PAR LE.
COVLOIR DE GAVCHE . NON . CEW

OB DROITE. L OUT,C'ESTCA
CELVT DE DROME. m@.%ﬁ

/

-

AHT TiENS, Non ! ¢ 'ETATT
CEWT DE GAUCHE !

I




ALLONS [ ALLONS, MON
PERT MIMOUN. DU CALME.
L FAUT DORMIR MAINTE. -

NANT . T.ENS 2 VOILA
TON NOUNQUR 5.

7 ou] av'est-ce
QUE CesT 7
AS |GQUE

Ilhl \'"ﬂ g7

ALLEZ ! PARLE L ViTE £
I 5V75 UN PEU NER-
VEUX, LA . JE S1is BN
PLES NE INIGATVE .

Ou EST LA Pﬁ‘f’rfﬁ 7

Eud,. cuuT !
VOUS .;."-"GUE-

ALLEL LA
REVELLER

PMUELLE- 2
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BON | JE RECOMMENCE , 1 AT
COMPTE UN PEU VITE . JE TE




ET TON 1Di0T PE FRERE , Ol EST-TL 7 JE LUT AVATS DIT DE NOUS
ATTENDRE. A TOUS LES COUPS, 1L

EST DEJA ENTRE [

TE A

’ SALLE RAYMOND LGS ,_ g

;.,‘1 ; f n

- L

POURVU QUL Ne

Q&%E YAS DE CONN,,

BoN ! Ge RecoMpTe JuaQuiA

TRO® , MATS LA PROCHAINE FOIS
JE NE TIRE PLUS DANS LE
PLAFOND. TU ES PREVENU .

PATRON ,3'LE TENS /

pATﬁONZ J'L'AT v TOUT SEUL ,

AS MON FRERE, ET LA PETITE 86T
. J'VAT RETROWEE , TOVT SEBUL AuSl,

[Pz
Fd

MON PETT JEROME ,DEV
MERLT, TV N' AS RiEN .

AMINA CHERIE /
MON BEBE ! 2OLEIL
DE MA ViE [ RAYON

DE MON COEVR [

POVRQUOT 1L
APPELLE CHARLOTTE

AMINA , LUT 7

AMINA , PRUNELLE DE MES

VEUX, Tu N'AS PLUS RiEN A

CRAINDRE DV ViLAIN -
STEuR. PAPA EST LA .

COMMENT
GA, PAPA
7/f




D' AILLEURS, PAPA VA S5'OCCUPER DU
VILATN MONSTEUR . TIENS , JULIEN !
PRENDS LA PETITE PEU‘L MiINUT] E& L

VE TEMPS DE LE BUTER
CE SALOPARD DE

hVi'LAN MONSTEUR j-__’,

& PUISSANT ET VENERE OMAR
HHATTA® / QUELLE Joie ET
QUEL Hauuauqa DE VOUS
AVOCTR PARM{ NOUS ¢E SOTR,

MAS /7 Que voi6-3€ 7 Vous BRAN-
DISSEZ UNE ARME EN DIRECTON DE
MON AMi JEROME K. JEROME 7

TN AMi 7 CE FiLe pe cHien /
LETTE FIENTE DE CHAMEAU [
CET IMMONDE FOURCEAL QQUT
A ENLEvE MA PETITE AMINA,
V€ JOYAU DE MON AME. [

MAGS il SE FOUT DE MOi,CE _
FUMIER . POUSSE-TOT DE LA,
PURHAN / JE NE VOUPRATS PAS
TACHER -rou BEAV COSTUME,

COMMENT 7 MATS C'EST IMPOSSTBLE |
JEROME K. JEROME EST MEMBRE

BENFATTEUR DE NOTRE ASS0CIATION,
TOUT LOMME VOUS , BRAND ET
GENEREUX

ALLONS MONSEUR KHATTAR JENTRE
MEMBRES BENFATTEURS, ON NE VA
GQUAND MEME PAS &E T’HER PESSUS/

LAI‘.'?&E \E, OMAR JEROME.
N'EST POUR RIEN DAue TOUT CA. IE
LUT AT FATT CROTRE QU'AMINA ETATT
| MA FiLLE ETJE LT A DEMANDE DE
LA GARDER PENDANT QUE JE RECU -
| PERAIS MON FRIC, Tl DEVAIT LA DE-
POSER AU CIMETERE DE MONT -
MARTRE.JE NE POUVATS PAS PREVOIR
QU' L ALLATT FATRE DU ZELE..

ORDYRE-. Tu N'AVATS PAG LE
PROTT DE TOUCHER A MA FiLLE. ,

SALAVD L ¢'etant MON 7Ric ., Jg
L' AVATS GABNE HGHHE‘EMW DANS
TGH CASINO. PFOUR UNE FOIS QUE

J'AVAIS DE LA CHANCE , TD N'AVAIS
?."i".:r LE DROTT DE ME LE CONFToQUVER,

TV TRAVAILLATS POVR MOT, TV
GGNHA‘{‘&BA-.% LA REGLE. PA‘.‘-: PE
JEuX POUR MBS EMPLOYES .

-

MATS ALORS 7/ TA FEMME?
L' EXPLOSION DE 5A VOITURE 7

s

JE NE U1 PAS MARIE .
J'AT INVENTE CeTTe

HISTOIRE POUR FAIRE
PLUS CONVAINCANT .




¢'EST QUE J'Y Al CRU, | | rem Zoe gle nove | | TouT GA MON FRiC!
MOi, A TON HISTOIRE ! | | ¥ ;ARL’E" DES T:E"EFZ: ; nga DV C ETAIT

J'Ai VRAIMENT PRTS p\MON FRic !
CES DEUX TMBECILES ' i =

POUR DES TUBURS / (
f i,
A, &

HoLAr! DOUCEMENT . o0 Oui. TrENS ! C'EST UNE TDEE A/ ’

PE CA 1CT L &7 VOUS VOULEZ ALLEZ-Y SUR LE RING , ET PUIS - I-E‘:': 200 9RIQUE$/
VOUS BATTRE , FAITES-LE SUR QRUE Tu__EE:- JGUEUR_  MARTIN, &
UN RNG, A LA REGULTERE . VOILA L' ENJEU / -

| [ ALLEZ. LA VICTOIRE |
U\ AU MELLEVR DES /8
W, 57X ROUNDS, A
iy PGB RS
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oF ,,d:F:?..'_l' _____

|
!
AN ZA
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VN, DEVX ,, TROS i

L
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1 NE VAS QUAND MEME
PAS VAISSER CETTE
FRIPOVILLE SEN TIRER
COMME GA 7/

T. T'INQUIETE PAS, BABETE ) 34T,
J AT LE MATCH BIEN EN MAIN .. 1L
FATiGUE, ALLEZ ! 1Y RETOURNE ,




- - C-‘;HQ e 'E?TI Tl
#Eu.f: ?éﬁﬂﬁ 'E‘JE'PT 1] H Uiﬂnh

C'EST BIEN ,JEROME , ¢'EST Bign.! MAS RELEVE UN
PEL TA GARDE ET SURTOUT, FATS ATTENTION A 24
DROTE, ELLE FATTMAL,, TU T'EN ES RENDU COMPTE.

TENS JEROME
K. JEROME. .

VOUe WNQUIETEL
PAS, 7L N'EN

PeuT PLUS_JE
LE KENG.

QU EST-CE QUE NOUS Lui
AVEZ FATT MGURGTTER 72

Pu PIMENT. DU
2ON PIMENT DE
CHEZ NQOUVS.,
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BRAVO. UN BIEN BEAU COMBAT / TRES , TRES ORIGINAL.
VOICT L ARGENT COMME CONVENU . VOUS L'AVEL MERITE,

NON / 3 N'AT RIEN MERTE
DU TouT.
DE CET ARGENT ,,

J'EN FA'S DON Aux

JE NE VEUX PAS "ENFANTS DE LA-BAS ,f

TROTS
Jours
PLuS
TARD

g

JE VATS APPELER

r
EVIDEMMENT / B

JEROME EST BN
RETARD. C EST UNE
MONTRE QUE
J'AURATS D LUT
OFFRIR POUR SON
ANNIVERSAIRE .

JLN'EST pas LA .
C EST SON REPONDEUR.

OH NON | ENCORE
CE MESSAGE /

EXCUSEZ MON RETARD.JE NE YOU-
LATS PAS VENIR LES MAINS VIDES.

-

Z 4. CBET
POVR MOi 7/

-

ME VOiLA !

ME VOILA !

TOUT PETT DEJA, JE REVAS D'BETRE
DETECTVE . ADOLESCENT, 3'A1 VU ET REVU
TOUS LES FiLMS D'HUMPHREY BOGART, ET LU
ET RELU TTOUS LES ROMANS DE RAYMOND CHANDLER
ET D/AGATHA CHRISTIE . PLUS TARD, MA SRANDE
CHANCE AURA ETE DE SUTVRE LES COURS PAR
CORRESPONDANCE DU PROFESSHEUR MATSON @ui
A ETE, POUR MOT, BEAICOUP PLUS QU UN
PROFESSEVR DE CRIMINOLOGIE . 1L FUT A LA
F}:ﬁ& UN GUIDE ET UN MAITRE A PENSER ET,
JE PEUX DIRE |, DANS UNE CERTAINE MESURE,
LE PERE QUE JE N'Al PA® CONNU .., VOILA !
FARLEL APRES LE BIP SONORE . MERLT /

Frr
BiiP,.,

)

Sotnario, A, -MAKYD

ALORS, JEROME , QUAND EST-CE QUE TU LE
WE& LE MESSAGE DE TON REPONDEUR 7

LE CHANGER 7
4 hm‘{ﬁ N
Ty FGURGUGI f

.y

Qv'esT-CE QUE
VOUS Wi REPROCHEZ,
TOUS |, A LE MESAABE
A S ALaFN 71 esT TRES
S\ BiEN [E MESSAGE .
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